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16 MARS 1986 


LUS en 1981 contre le pouvoir antisocial et antidémo- 


cratique des capitalistes, les députés PS et PCF ont violé 

le mandat majoritaire que vous leur avez confié. La 
droite talonnée par l’extrême-droite peut se permettre 
aujourd’hui de prétendre reprendre le pouvoir. 


Trois millions de chômeurs : leur nombre a doublé depuis 
1981. Baisse du pouvoir d’achat des travailleurs salariés. 
Baisse des revenus des petits agriculteurs. Règlements judi- 

 ciaires, mises en liquidation qui frappent en cascade les arti- 
sans et les petits commerçants, victimes indirectes des restruc- 
turations et des redéploiements. 


Voilà le triste bilan de la politique d’austérité qui, au nom 
d’un « socialisme » de pacotille, a été imposée au pays en 
1982 par Jacques Delors et le gouvernement Mitterrand- 
Mauroy-Fiterman. 


Les dirigeants du PCF qui, pour des raisons d’alignement 
international, ont quitté en juillet 1984 le gouvernement, ne 
disent pas davantage la vérité : ils veulent aujourd’hui, en 
conduisant une politique de division, faire oublier qu’ils ont 
soutenu et cautionné les plans d’austérité, comme ministres 
et députés, au même titre que les dirigeants du PS. 


Nous, militants de toutes origines du mouvement ouvrier 
et démocratique, syndicalistes, jeunes, avons décidé de vous 
appeler à reconstituer une nouvelle représentation populaire 
et ouvrière, un authentique parti ouvrier indépendant, un ras- 
semblement démocratique des travailleurs, en constituant le 
Mouvement pour un parti des travailleurs. C’est pourquoi 
nous présentons à vos suffrages des listes de notre Mouve- 
ment dans toute la France. 


DEFENDRE LES ACQUIS SOCIAUX 


Le MPPT et ses candidats s’engagent à lutter contre la 
remise en cause des acquis sociaux en matière de durée du 
travail, de repos hebdomadaire, de congés, contre le déman- 
tèlement du Code du travail, contre la flexibilité réclamée par 
le CNPF, contre les TUC et pour un véritable emploi pour 
les jeunes. Nous vous disons : n’attendez quelque chose de 
valable que de vous-mêmes et de l’unité : les intérêts des capi- 
talistes et les vôtres sont diamétralement opposés. 

Le MPPT défendra la Sécurité sociale, les régimes de retrai- 

tes, ainsi que les mutuelles. Le MPPT exige l’abrogation des 
lois antilaïques et de routes les mesures prises par Savary- 


Chevènement qui livrent l’école publique de plus en plus 
démantelée aux groupes de pression les plus divers, qu’ils 
soient politiques ou religieux. 


Le MPPT dénonce la politique de baisse des revenus agri- 
coles, l'institution des quotas laitiers et toutes les mesures con- 
tre les petits et moyens paysans, décidées à Bruxelles par tous 
les gouvernements du Marché commun, qui, alors qu’il serait 
possible de construire une véritable Europe, s’attaquent à la 
paysannerie, à la sidérurgie, aux mines, au textile... Le MPPT 
exige la garantie d’un revenu‘ décent pour tous les paysans, 
tous les travailleurs. 


Le MPPT dénonce la décentralisation et les atteintes por- 
tées au statut de la fonction publique, qui remettent en cause 
à la fois les droits et garanties des fonctionnaires et l’égalité 
des citoyens devant lé service public. 


Le MPPT revendique le respect et l’égalité des droits pour 
les travailleurs immigrés qui, comme les travailleurs français, 
supportent les mêmes méfaits de la crise capitaliste. 


POUR LA DEMOCRATIE 


Malgré les artifices trompeurs des indices manipulés, la 
majorité d’aujourd’hui et celle d’hier, soucieuses de cohabi- 
ter, n’en finissent pas de louer les vertus de la rigueur. Mit- 
terrand, qui dénonçait naguère la Constitution gaulliste, l’uti- 
lise depuis 1981, avec ses institutions antidémocratiques tail- 
lées sur mesure, contre les intérêts populaires. Le pays, avec 
ces institutions antidémocratiques, s’enfonce dans la crise 
politique. 


Le MPPT et ses candidats s’engagent à lutter pour une véri- 
table démocratie, barrage à toutes les aventures totalitaires. 
Ils dénoncent en particulier toutes les tentatives d’aliéner l’in- : 
dépendance des organisations syndicales ;.le fonctionnement 
de la démocratie, dont le contenu sera défini par le peuple 
souverain, nécessite une séparation des pouvoirs. Quelle que 
soit la forme de l’Etat, l’indépendance réciproque des partis 
politiques et des syndicats est la condition fondamentale de 
toute avancée réelle vers le socialisme. 


Alors, vous qui voulez que les choses changent, vous avez les moyens, par votre unité, d'affirmer votre volonté 
de faire respecter vous-mêmes le mandat du peuple. 


VOTEZ, FAITES VOTER POUR LES CANDIDATS DU MPPT 


La campagne électorale du MPPT à été financée intégralement par la seule contribution militante 
et la’ diffusion de son hebdomadaire {nformations ouvrières. 


MPPT, 35, boulevard de Strasbourg 75010 Paris Tél, : 


(1) 48 24 07 57 
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LISTE DU POUR UN PARTI 


DES TRAVAILLEURS 


ERREN LOIRE 


Bernard Marcuccilli 


(35 ans, chômeur) 


Madame, Mademoiselle, Monsieur, 


J'ai 35 ans ; père de famille, tourneur, j’ai été licencié avec 105 autres travailleurs de 
Creusot-Loire Marrel (Rive-de-Gier) le 3 janvier 1985, et je suis toujours sans emploi. 


Je me permets de vous rappeler les faits suivants : 

1977 : nous étions appelés à voter contre tout licenciement à Manufrance pour la liste conduite 
par Joseph Sanguedolce, candidat du PCF. Chacun se souvient des affiches qui ont couvert les. 
murs de Saint-Etienne. 

Quelques mois après, la première vague de licenciements tombait. Joseph Sanguedolce et le 
conseil municipal PS-PCF, élus par les travailleurs, décidaient de vendre la « minorité de blo- 
cage » qu'ils possédaient au conseil d’administration de Manufrance, après avoir refusé 
— comme le demandaient à l’époque 2 000 travailleurs de la ville — de l’utiliser pour bloquer les 
licenciements. 

Les vagues de licenciements allaient se succéder. 

1981 : la population du département investissait une majorité de députés du PS et du PCF, 
MM. Badet, Venin, Chômat, Auroux et Vial-Massat. À nouveau, nous leur donnions tous les 
moyens de gouverner contre la droite et les patrons qui avaient déjà commencé la désertification 
des vallées du Gier et de l’Ondaine. 

1985 : licenciements à Creusot-Loire, à Saint-Chamond, à Saint-Etienne, à Firminy, sans parler 
de ce qu’il est advenu de Manufrance. Le désert industriel avance dans les villes, tandis que les 
petits paysans sont liquidés. 

Et je ne l’oublie pas : c’est M. Auroux, élu par les travailleurs, qui, devenu ministre, donnait son 
nom aux lois qui aujourd’hui servent de cadre à la flexibilité. Lois que les députés du PCF comme 
du PS ont votées à l’unanimité. 

Voilà pourquoi j’ai estimé, avec beaucoup d’autres, que c’était maintenant à nous de nous 
défendre nous-mêmes et de constituer un vrai parti des travailleurs. 

La présence sur notre liste de Mme Raymonde SOULARD, militante du mouvement ouvrier 
depuis 1936 et conseillère municipale de Lorette de 1977 à 1983, m’amène à vous dire : nous avons 
confiance et ensemble nous réussirons. 

Bernard Marcuccilli 


LE 16 MARS, VOTEZ MPPT 


VOTEZ POUR 


Bernard MARCUCCILLI, 35 ans, chômeur + Raymonde SOULARD, 62 ans, retraitée e Johan 
GOUTTEBROZE, 24 ans, étudiant e Danielle ROY, 50 ans, professeur de lycée d’enseignement 
professionnel ° Marc DESHORS, 27 ans, ouvrier licencié e Chantal FAUGIER, 40 ans, 
infirmière e Régis MOUNIER, 32 ans, cheminot e Antonia GLEICHERT, 71 ans, institutrice 
retraitée e Ghislaine JARRIGE, 27 ans, institutrice. 


Imp PIE 75 
Vu les candidats. 


ATTENTION : Ceci n’est pas un bulletin de vote. Les bulletins vous seront remis au bureau de vote. 
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